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NOUVELLE AQUITAINE

Pyrénées-Atlantiques (64)

NOMBRE D’AGRICULTEURS IMPLIQUÉS
63

STRUCTURE PORTEUSE DE LA DEMANDE
Association Agro-Réseau 64

PRINCIPALE ORIENTATION DE PRODUCTION
3 Polycultre-élevage

PRINCIPALE THÉMATIQUE
3 Diversification des assolements –
allongement des rotations 

AUTRES THÉMATIQUES AU CŒUR 
DU PROJET
3 Autonomie alimentaire des élevages
3 Systèmes autonomes et économes
en intrants 

3 Autonomie en azote et
développement des légumineuses 

STRUCTURE D’ACCOMPAGNEMENT 
Chambre d'agriculture des Pyrénées-
Atlantiques

PARTENAIRES ENGAGÉS 
3 Arvalis
3 Université de Pau
3 Fédération Départementale des
CUMA des Pyrénées-Atlantiques

DATE DE RECONNAISSANCE DU PROJET
26 janvier 2016

DURÉE DU PROJET
5 ans

TERRITOIRE CONCERNÉ
Saint Palais

ORGANISME DE DÉVELOPPEMENT 
AGRICOLE CHARGÉ DE LA CAPITALISATION
DES RÉSULTATS 
Chambre d'agriculture des Pyrénées-
Atlantiques

AGRO RESEAU 64 : AGRICULTEURS ENGAGES DANS 
LA TRANSITION AGRO-ECOLOGIQUE

L'association Agro-Réseau 64 a été créée par la chambre d'agriculture
des Pyrénées-Atlantiques pour animer 4 collectifs de 63 agriculteurs
situés sur les territoires de Sauveterre de Béarn, des Luys, de Saint Palais
et de Soumoulou.

DESCRIPTION DU PROJET

Le modèle majoritaire des Pyrénées-Atlantiques est la monoculture de maïs en labour.
Plusieurs agriculteurs souhaitent expérimenter de nouvelles pratiques permettant de
limiter les impacts environnementaux et d'améliorer la rentabilité économique. Le
département connaît en effet de nombreux enjeux environnementaux  : zones
vulnérables en Béarn, zones de répartition des eaux, captages grenelle, etc.

Les actions engagées portent principalement sur les itinéraires techniques culturaux,
les rotations, la diversification d'assolement et la gestion des prairies.

Les performances attendues sont l'amélioration de la qualité des sols et des eaux et la
réduction des charges d'intrants. La dimension sociale réside tout d'abord dans le travail
en commun au sein du GIEE, dans la réduction de l'exposition aux produits
phytosanitaires nocifs et l'amélioration des conditions de travail par la réduction du
travail du sol.


